
Kingersheim Nouvelle Ère 
 
Mi-mandat mitigé 
 

Elue en 2020 sur un programme qui semblait millimétré et 
planifié pour le mandat, la municipalité actuelle doit affronter 
les réalités quotidiennes. 
Elle pointe la responsabilité de toutes les instances, de l’impact 
des crises successives mais s’exonère de la sienne et de sa 
gestion passée. 
 
Des finances prétendument saines qui permettraient de se 
lancer dans de multiples projets ? Nous avions souligné qu’il 
fallait adapter les dépenses aux moyens. Le budget de cette 
année comprend des investissements minimums, limités aux 
dépenses contraintes. 
 
La ville s’affirmerait en transition et érigerait l’écologie en 
dogme. Les actions menées ne sont pas au niveau des enjeux 
de la commune en matière de bruit, de pollution, de sécurité 
routière d’autant que l’urbanisation ne ralentit pas avec toujours 
plus de béton et d’artificialisation. 
 
La ville serait un laboratoire de coproduction citoyenne, un 
modèle de participation démocratique. La démocratie 
représentative et les conseillers municipaux font pourtant 
figure de parents pauvres : la coproduction se limite à l’avis 
d’un cercle restreint d’élus majoritaires. Quant à la démarche 
dite « participative », elle suscite la méfiance y compris chez 
d’anciens élus. 
 
Sans oublier les impôts locaux qui sont à des niveaux supérieurs 
aux communes voisines. D’aucuns justifient ce niveau élevé par 
une plus faible dotation de fonctionnement par l’Etat. Notons 
toutefois que Kingersheim a accès à beaucoup d’autres 
subventions et ne s’en prive pas, y compris pour des projets 
peu pertinents de notre point de vue. 
 
Encore une fois, on ne peut dépenser que ce qu’on a !  
Loin de toute idéologie, établissons des priorités avec 
pragmatisme et évaluons chaque dépense à l’aulne de son 
utilité et de son efficacité pour tous les habitants ! 
 
A votre disposition, 
Pascal Heyer, Laurent Roth, Carmen Bacany, Philippe Larger 
GroupeKNE@gmail.com 
 
 

Kingersheim la Vie ensemble 
 
La situation économique pèse autant sur les ménages que sur 
les collectivités. Une de nos propositions de notre programme 
consiste à améliorer la performance thermique de certains 
bâtiments de sorte que le bilan énergétique à la fin du mandat 
soit inférieur au bilan en début du mandat. D’un côté nous 
réalisons un geste pour l’environnement, de l’autre des 
économies dans le budget. 
 
Fadi Hachem, Kingersheim la Vie ensemble,  
07 67 37 72 14 - fadi.hachem@orange.fr

Kingersheim, une ville qui rassemble 
 
Agir simplement, mais dans la durée ! 
 

Que ce soit dans le monde, en France ou à proximité de chez nous, 
le dérèglement climatique et les effets de la pollution occupent le 
devant de l’actualité. Une chose est sûre, le prix de l’inaction dans 
le domaine du climat sera beaucoup plus cher à payer dans le futur 
que les actions et les moyens que nous mettons dans le présent 
pour agir et lutter. 
 
Aussi, notre équipe municipale a choisi d’engager la commune dès 
2016 dans un label « Climat / Air / Energie ». Ce dispositif national 
piloté par l’Agence de l’Environnement et de la Maîtrise de l’Energie 
(ADEME) permet d’observer et de mesurer notre engagement sur 
plusieurs années à agir durablement en faveur de l’environnement. 
Cet engagement a été renouvelé par le Conseil municipal cette 
année pour réaffirmer que nous voulons agir concrètement, en 
adaptant les solutions à la réalité du terrain, avec le souci de les 
inscrire dans la durée ! 
 
Comment ? 
Au travers de nombreuses actions au quotidien qui ne sont pas 
forcément visibles telles les pratiques de nos agents au sein de la 
mairie : celles des Espaces Verts, par exemple, ont depuis plusieurs 
années intégré des pratiques plus respectueuses dans la gestion 
de la nature et de la biodiversité ou de l’eau. Le personnel 
communal participe aussi pleinement à des actions internes comme 
le challenge « Au boulot, j’y vais à vélo ». La décarbonation de notre 
parc automobile constitue une priorité depuis plusieurs années. 
 
Cela se vérifie également au travers les choix des élus en termes 
d’urbanisme lors des nouveaux aménagements urbains pour 
réaménager les rives de la rivière du Dollerbaechlein dans le cadre 
de la requalification de la friche industrielle Ameco ou encore pour 
réduire les effets des îlots de chaleur en favorisant un projet de 
renaturation de la cour de l’école du Centre. Sur un autre registre, 
notre soutien fidèle au « Marché de Noël se Recycle » montrant 
d’année en année que la magie de noël peut rimer avec le 
réemploi d’objets et matières inutilisés en leur donnant une 
seconde vie constitue un autre exemple. 
 
Sans oublier l’implication de nos habitants sur ces sujets au sein de 
séquences participatives. En effet, ils travaillent avec nos services 
sur « la place du vélo en ville » ou encore sur « la nature en ville » 
en proposant des actions concrètes à mettre en œuvre ainsi que 
des temps de sensibilisation des publics. 
 
Et bien entendu, nous menons des actions « plus visibles » comme 
la réalisation des 3 centrales photovoltaïques à l’école du Centre, à 
la salle Polyvalente et au Cosec, l’extension du verger-école des 
Arboriculteurs ou encore la création d’un maraichage sur une terre 
agricole. 
 
La question n’est donc pas de savoir si on doit agir ou pas, mais 
comment on doit le faire de la façon la mieux adaptée aux enjeux 
et aux capacités de notre commune. 
Bien entendu, nous n’en ferons certainement jamais assez, ce n’est 
d’ailleurs pas toujours simple, surtout lorsque les contraintes 
budgétaires sont fortes comme c’est le cas actuellement en raison 
de l’inflation et de la hausse inédite des prix de l’énergie. 
Notre action est conduite avec le souci d’agir durablement, de 
façon pragmatique et en associant le plus largement possible tous 
les acteurs. 
 
Céline NAMUR, avec le groupe municipal « Kingersheim, une ville 
qui rassemble » 
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